
et mtnriimi, enseigner à sps citoyens.,
à n" ci-i i5 s 1slerer dut galut de la riêpu-

lom ienepa' rer'olnnaîîre encore la
prn-,ýetii le lu JiviiîtéS, dans la si teîle>
ro s dle Roai,ý i? Qi i ( voit, en effi-t.
coi-ni!neia les caractères si dtff'ents
d(- cos princes ont, Plus qIle tolite autre
chose, contribué a établir, sur de% tâ,ses-
durables, un empire qui devait résister à
de si fortes -secouses 1 Romulus, prince
guerrier, fit dles Romains un î.euiple miili-
taire, première condition nécessaire.pour
se soutenir an milieu de nations gîlerrié,-
res et jalouises d-, l'étàblisseui'nit (le la
îîoivelle cité. Nurna, roi pacifique, en fit
un peuple policé et religicaix: et, par un1
gouvernement sage et modéré, kuutr fit
perdlre cette férocité natîî relie aux guler-
riers. Les rois, leuirs successeurs, suivant
l'exemple tie ces deux princes, surent al-
lier les qu-alités (le l'un et de l'antre ; et
braves dans les combats, modérés dans la
victoire, ils3 contribu èrent eux aussi à donî
ner à leur ville cette impulsion de gran-
deuir et de progrès qu'elle snivit si bien
danb la suite. Fidèle à qa nission d'a-
grandîssemieît. Ronie a traversé les siè-
cles eu conquérante, plouir venir triom-
phante,et portarnt dans ses muins unt scep-
tre, (lotit touts les peu I pes se reconwviissaient
sujets, anntmncer aux nations la paix né-
cessaire aux desseins de l'Ét.ernel.

Aujourd'hui son empire est changé ; et
au lien des lois-- des% sénnaturs et des tri-
buins, elle proclam e à l'univers la lui de

vule de l 'a sympathie, de la considération 1s'est accru considérablemnent et nous cri
(îlle noâ ettfrêres des colléges étr.anger*slconiptouiQ au moins 500 la plupart l'ièlite
ont mont ré.es pou r notre~- petite Abi lle. (le la sociéte caailenlie. Diius9cette lis-

Sais pcler-ut ios confrères dle St. 1hV-- te d'abonnés on voit 1 arehIivvéqtte, 2
gii uth ' qî olit de vie il lcs cou laissa nu*es 1 tequs Vi:irs<'iî:i,15 1 ré

les collége-4 de 'Assomplion et (le St. An t es dount 100 tht diocèse de Qiiétec, 38
nie nous ont fait voir que 'es préjuîgés et (le ceux de Montréal et St. 1Iyacinthe,
les pietites rivalités de colégre n'existenut 12 (le celui (les Trois-PRîvières,2 d,- celui
point chez eux, et que l'Abeile est leur tl'Arichait. et pirès(de 40 Plc-clésiastiquies.
oeuvre commne e-:lle des Elèves de Qué- Au Séiire (le St. Hyacinthe, nious a-
bec. Confrères de St. Hyacinthe, de. vons 34 souscripteurs, au col lège de Ste.
St. Anne et de l'Assomption, 'Abeille A mie 10, de l'A,-somption 10, de Nicolet
vous renierci3? aujourd'hui de vos serviccs 8, de Ste. Thérèse 3, de Bytown 2, de
officieuix elle se trouve heureuse, hono- Ste. Mai i 2..
rée d'avoir porté suir ses ailes le p)roduiit
(le vos talents précoces, d'avoir trouivé en
VOUS, dans kes couirses lointaines, (les
amis quii l'ont fêtée et qi liii ont p:odi-
guté les fleuirs les phis rares. Rtisticuis n 'a
qu('unt reproche à vous faire, c'est qul'en
lui proitliant un suc qui flattait trop son
délicat palais, votid la rendiez, à snreor
dédaigneuse poir lzs fleurs sauvages qui'l
avait cuieillies de sa main rLstiqtie.

Elle aime encore à dire que le Vieux,
Soldat desplaine7s de Wuterloo luii a servi
pîtîs d'uine fois, dans la ville tte Montréal,
même, des razfraich issemeuits auissi aboux
Malits que bien choisis.

Pour nos confrères, ils se sont nmon-
trés toi1jouirs empressés à coopérer à la
ié lautiou', en nous faisant lpart de leuirs
lectuires, de lcuîr-i recherches et de leuirs
îrmie rs esspis iitteî,aîres. zqos euîflies
externers, membîres du Lycée-Canadien,
se sont sîîrîoîut fait remarquier par leuir
zèle et leuirrempressement à foumrnir hoîîo-1

1-ti re-iix échingro, quii orne d'uinetnoni- rallenîent leur t1iote part de coirrspon-
velle aiuréole do' gloire son front déj*cu- acs
ronflé par la miain des nations,:

GUqTA vr.

P'orsan et hoec nhmi meminilse1mîvrbil.

Qî',.nîpc. 7 ji l' h3.

L~ hi*'aîiee cdsur le )(it de ilair
l'Aleille vait etitrer <in o long et pai-
sible repos poil r se ré veilIle ir ie aitre iii-
tre année, si le (est in lies.4t f. vorable.
pour nou1s, Con"tett et houreux de luii a-
voir p)ro.1 "' lé nas soins les pinîsa ftîcx
nouIs qittons pou ir to it) i rs la ruhe <lu i
avait sui chu rîner nos loisibs, Mais nouls la
qitittonis avec la Jonce ospérane que cel-
le qun y fait son séjoutr, viendra enicore de
temps cri temips réjouir ses vieuix amis
par son aima.ble b înrdýonne(lrrîett.

Qune nons resite t-il donc à fatire dans ce
dornie3r article é,litoi l. snîî expriuîter1
libremnent et franchemient flotre pensée

Qilui'lI nous soit c riais de le dlire si Cette
aninée a pift ous Coûtet beauîcouîp (le veil- 1
les et (le fat iues, el le a aussi été pou r nous5
le sujet je bieni douces satisfactions, à la

Nous croirions être injuste si nos ne
ftisiuins ici ment ioni de M. Ferul inaud La-
!iberté que nos lecteur.3 connaissent -souis
le nom d'Eleutheriiîs, de MN M. 1). Goti-
thier, Jis.Dum as et F. X. Béianger qîui
nuioîq ont aidé d'une nmanière toute parti-
cîîliêre, le premier en travaillanît quelque
tempis aux nouvelles, cet hiver, et les
deux autres depîuiis 2 ninis.

Quiant à ce u1i î ecoîrde le travail n
tel nus pouivons tlire qui'hi hout nombre
'st mont ré tel qu'il devait êt rue; 'auîtîes

ont t'illi iti retour (de la buelle saisoii et ont
Vîil leuirs linitus réso lit ions se fond(lre avec
la îieî'e -iaîî ir(eirs id isoU!il, qiielqitîî's
a114, res en fin, en petit niomblre, n'ont. cii
d'autres fatiguies quie de lire l'Abeille. Eni
,géneraI, fnouus avons été luus enîcouragés
que les années préeédetites.

Nouus laissons l'A àeille flor issante et en
parfalite sanuté; la mligraine qui la fatiguait

-!es années passées et la forçaiit à prendrer
Médlecinîe de temips crut temps. n'est point

parti cett uannée, 1com1me 0on ajplii S'en ils-

sutrer pîar ses ',i-itC5 ,,rCguillères (le chaquet
semaine. Le nomubre des sots.-ripteurs o

t Parmii les laïques nous voyons 3 minis-
tres d'état, 20 abownés du district de
Miitréal, 3 (du Nouveau -Bru nswiùk, 1 de
l'ýétatcde l'Ohio aux Etats-Unis, les auties

tson t dui district de Québec.
1 Fidèle à la coutume, nions devrions ici

1 faire acte d'humilité, mais ouitie que per-
sonne n'est trompé .ar ces vaines protes-
tationîs, nous n'aimons pas à faire ce queO
l'on appelle en angluis hurnlîug et en frauli
Çais blague.
îAdieu, bienveillants lecteurs, Rusticus

'cosereraloingteriîps un giacueux sou-
venir de vous touts, et toi, gontille Abeille,
qlii liii fus toîujouîrs si e-hère, si le ciel,
docile à sa voix, exaulce les vSeux qu'il
form e po:.,r toitiu compteras encore (le
lonîgs -t heuireuix jouis8, tu lprosp)érerais sous
J'égidee(les &iges Mentors (lui ont, bieil
Voulu l'liiuLttiljlut (i lii o.

Le jouir de la fôte de St. Pierre et St.
Pauul 0o1 a célébré la première messe dans
la, superbe Église de Saint-Sauveur du
Boisseatil-ville.

Le mêëme jour, nos conifrères ont chan-
t-_ à la cathédrale une messe en mnusiqueC
ainsi que iplsieurs autres nmorceauix de
c-hauts. Quand on considère le peu de
temps qu'ils ont eu pour exercer cette
messe diffioile, on est surpris de voir la
mîanière habil'e avec, laquelle ils se sonit
acqulittés tle leîîr- tâche. L'ardeur et le
zèle qui- nos, confrères onît montré ne poil-
rauit être rê~ n lîe eîtrcom pensé.

.Teîd i ( .3OjImiii ) a eîî lieul à Mai.zeret5
l'élection dle: officiers dle la Société-La-
val. Onît été élas
MM. B lâqiiet, Presù lent.

J. B Mlarcou x,ViePédet
Il. FrancSuir, Secrétaie.

C'est la septième élection de la société
depuis sa fondation.

Le vapeur à hélice Lady Egl,,inton, se-
c0ond bâtiment de la ligue canatdienne,
est arrivé à Qîîé'boc le 29.dii mois tdernier.
H('ieuîliisement que Laidy Eglin f0» Ill

laus Vouluiiîmitcr sol uiofrère, Cléopatra,
dont nos lecteuýtrs connaissent la prodîgi-


